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▶ Les obsèques
avec

■Demain

Montbéliard
Jeanne PERRIGOT, salle du Bois-
Bourgeois à 14 h. 

tions biométriques et les cou-
leurs qui émettent des vibra-
tions dans le corps humain », 
expliquait Lina Khei invitant 
l’assistance à faire le test dans 
le fauteuil. Selon l’émotion 
( joie, colère, surprise…), des 
éclats colorés apparaissaient 
en effet sur la toile numéri-
que, formant un joyeux bazar 
digne d’une œuvre contempo-
raine. Elle se composait de 150 
générations par personne.

Une œuvre au profit
de l’art-thérapie

Pour y arriver, Lina Khei a 
donc collaboré avec les labo-
ratoires CIAD et ERCOS de 
l’UTBM mais aussi les étu-
diants du lycée Bonaparte 
d’Autun pour la création de 
l’assise de l’ installation et 
l’école Boudard (pôle cuir du 
CFA de Bethoncourt) pour la 
récupération et le recyclage 
des chutes de matériaux. Une 
manière de valoriser des « ma-
tériaux destinés à être recy-
clés » mais aussi d’intégrer les 
jeunes générations dans un 
« projet artistique d’envergu-
re ».

Au-delà de cette approche 
écoresponsable, ANIMO ex-

« U n art qui renon-
c e  à  l a  v é r i t é 
conduit à l’en-

nui ». C’est par cette citation 
d’Albert Camus que le direc-
teur de l’UTBM Ghislain Mon-
tavon a introduit le projet 
ANIMO, dans le quel  trois 
chercheurs de l’établissement 
ont planché durant un an aux 
côtés de Lina Khei. L’artiste au 
visage dissimulé derrière un 
masque a présenté son œuvre 
jeudi soir sur le site de Mont-
béliard. Le concept ? Générer 
une œuvre instantanée à par-
tir d’émotions perçues, le tout 
mouliné par l’intelligence ar-
tificielle et retranscrit sur un 
écran.

« Le nom ANIMO provient 
du mot Anima, « âme » en la-
tin. Il repose sur des capta-

Au cours d’une Masterclass 
tenue jeudi soir à l’UTBM de 
Montbéliard, l’artiste Lina Khei 
a dévoilé ANIMO, un concept 
qui fabrique une œuvre ins-
tantanée à partir d’émotions 
perçues. Un travail de plus 
d’un an où plusieurs cher-
cheurs et étudiants ont été 
associés pour une visée écores-
ponsable et art-thérapeutique.

plore aussi des nouvelles fron-
tières de l’art-thérapie avec 
des travaux de recherche au-
tour de la création artistique 
générative. Mais Lina Khei ne 

veut pas s’arrêter là : « L’idée 
est de promouvoir cette tech-
nique de création et la déve-
lopper avec de nouveaux mé-
cènes. Ce n’est qu’un début ». 

L’œuvre sera d’ailleurs bien-
tôt exposée à la Maison de 
l’Amérique Latine et la Fa-
shion week de Paris.
● Román Barthe

Montbéliard

Une œuvre retranscrit vos émotions 
sur une toile grâce à des capteurs

D’apparence kitch, le fauteuil magique de Lina Khei a le pouvoir de retranscrire les émotions 
sur une toile grâce à des capteurs. Photo Lionel Vadam

C’est bien connu, le malheur des 
uns fait le bonheur des autres. Si 
les restaurants du pays de Mont-
béliard furent désertés jeudi soir 
de leur clientèle habituelle, 
chutes exceptionnelles de neige 
obligent, d’autres commerçants 
du secteur ont connu bien 
meilleure fortune. Une partie 
des centaines de personnes 
bloquées sur l’A36 ont en effet 
trouvé refuge dans les hôtels environnants. Et plus encore 
dans ceux pour lesquels les réservations, sur les plates-for-
mes dédiées, s’opèrent à toute heure du jour et de la nuit. Au 
Charme Hôtel à Arbouans, visible depuis l’autoroute, cet 
afflux subi et inattendu a probablement été tempéré par 
l’horaire de fermeture, 21 h, au-delà duquel les lieux ne sont 
plus accessibles. Voilà, en tout état de cause, qui pourrait 
expliquer pourquoi l’Ibis Styles, en plein cœur de Montbé-
liard, fut contraint à rouvrir un étage complet en cette soirée 
pourtant partie pour être calme. En tout, une trentaine de 
chambres prises d’assaut par des naufragés de la route, par-
venus parfois à pied jusqu’à cet ultime refuge. Ici, en effet, 
pas de limite horaire pour réserver. Et en matière de réserva-
tions, les semaines qui s’annoncent avec l’ouverture du mar-
ché de Noël s’annoncent fastes. Surtout les samedis qui affi-
chent déjà, dans les quatre semaines qui viennent, complets.
● Sébastien Michaux

Ces naufragés de l’A36 
qui ont inondé les hôtels

▶Billet

La prochaine conférence de l’université ouverte, qui se tiendra 
lundi dans l’amphithéâtre François Vion-Delphin sur le cam-
pus de Montbéliard (18 h) aura pour thème « Beethoven et la 
symphonie (2) ». Animée par François Fleurot, maître de confé-
rences honoraire de musicologie, cette seconde séance sera 
consacrée à la Neuvième, qui culmine avec les chœurs sur 
l’Ode à la joie de Schiller.

Montbéliard ● Université ouverte : l’art de la 
symphonie de Beethoven au programme lundi

Montbéliard
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Tel est le nombre de jeunes 
diplômés sortis, cette 
semaine, de la 272e 
promotion d’élèves gardien 
de la paix de l’école 
nationale de police de 
Montbéliard.
Une promotion qui porte le 
nom d’Eric Monroy, un 
policier mort en service 
au Mans le 6 août 2020, 
consécutivement à un 
refus d’obtempérer.

Sortie de la 272e promotion 
d’élèves gardien de la paix.

En tournée après la sortie de 
son album Le chant est libre, 
Patrick Fiori était de passage à 
l’Axone de Montbéliard ce sa-
medi soir pour la deuxième 
fois de sa carrière. Un concert 
qui a attiré près de 3 900 spec-
tateurs venus donner de la 
voix sur les tubes du Mar-
seillais, de Que tu reviennes au 
plus récent J’y vais en passant 
par les morceaux qui célè-
brent la Corse. Un vrai mo-
ment de partage avec des fans 
qui sont passés entre les flo-
cons des derniers jours.

Du côté de la salle, le specta-

cle de Patrick Fiori met un 
point final à une semaine ri-
che qui a vu défiler sur scène 
David Hallyday mercredi et 
Stars 80 le lendemain. Sur ces 
trois soirées, ce sont près de 
11 000 spectateurs qui ont 
profité de l’accueil de la salle 
montbéliardaise.  Samedi, 
alors que le marché de Noël 
tout proche vivait ses premiè-
res heures, les fans du chan-
teur révélé par la comédie mu-
sicale Notre-Dame de Paris en 
1998 ont, eux aussi, eu des 
étoiles plein les yeux.
● A.R.

Montbéliard 
Patrick Fiori fait carton
plein à l’Axone

Le concert de Patrick Fiori a attiré près de 3 900 spectateurs.
Photo Lionel Vadam
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